
- GAZETTE -DES CAMPAdNÉ-,

d -polionnri rond un chovaI peu propre à être hauteur dI sol, pour que les poules puissent dormir -
dà0fouet. Q t coe 1dinniemnu,t sous les coups dessus. On sait qûe cet oiseau donestique dort pier-d ];et. r a' aux chevaux naturellement lhoes, ehé sur une patte, tandisquel'autre est repliée sous
parti. ue on parvienne jamais à n tirer aucun son.corps. Dans cette position il reste en équibbre,

,. mais il le garde mal ,si la traverse est ronde et lisseiipatùnee rend le cleval arIdent, fougueux, prêt parce que la poule no-plie. pas ses ongles et ne peutctot ñ.en trprendre :' ceux de ce caractère sont diffi- pas embrasser les traverses rondes. Pour éviter cetdelle tmam* , mais avec de la douceur et beaucoup inconvénient, il est donc nécessaire de donnr' unede patience, on parvient a les naitriser et à on faire certaine grosseur aux perches du juchoir, et elles sedontra .cons chevaux.- Il ne faut ni les brusquer ni les ront convenablement construites avec des. pièces deLon ci bois équarris mais un peu arrondies à leurs angles su-
Len ceva colle e offense de la moindre correction, périeurs. Leur disposition dans pn poulailler n'esteten nserve la rancune pendant longtemps. Il doit point uue chose indifférente à connaître, car c'est surêtre siondit avec ménagement, mais avec fermeté, la quantité de juchoirs que l'on peut y placer pluscnr asi il, ce et qu il sente qu'on le craint, il de- commodément, que l'on juge le nombre de volailleson qu'il peut-contemr.'Le cheval ombrageux est d'autant plus dangereux, En effet, la destination principale d'un poulailler

qu'il fi (les pirouettes et sauts (le côté du moment étant (le loger sainement pendant la nuit toutes les
OÙ l'oes s'y attend le noins. Il ne faut pas brusquer volailles d'une basse cour, il aura des dimensions suf-ces te i hevux, mais les caresser, k-s flatter de fisantes lorsque la longu our développée des juehoirsls'faron on les rapprochant doucement (le l'objet qui dont il sera assez grand pour que chaque'volailleles effiîrou&î,a ;"les chevaux que l'on brutalise sont puisse y trouver une place ; et l'on sait qu'une pouleLour la plupart ombr:geux. en dormant tient le juchoir sur une lareur 'd'ei-'L' d.cleva malin est traître et rusé. Souvent il est ron cinq à six pouces.très-docile on apparence ; mais lorsqu'il n'a plus la On place ordinairement les porches du Juchoirsritinite du' elimîent, il ,.e révolte et se défend avec dans le sens de la largeur du poulailler, et ou.enopnirletreté: on voit (les chevaux de cette sorte rote- scelle les extrémités dans les murs. Eiles y sont po-nis leuro lbees et refuser leo service par pure manu- sées ou de niveau ou en échelons, et à une certainevaise'voloîîté. C défint demande de vigoureuses cor- élévation-au-dessus d u'plancher. Cet usage est défec-revai et 'tes ser vices compliqués qui, forçant le tueux, en ce que les poules n'ont pas assez d'aisanceplevmà prêter sans ces>e attention, ne lui laissent pour monter dans- les nids, et qu'il rend très-incom-

tps c combiner ses m:iices. mode nettoiement du poulailler.Le chezal relif 'obatinie à ne pas bouger de place Voici une forme de juchoir que nous croyons pré-quad il et dans ses moments de caprice, et n'obéit férable à tous égards. ils sont établis sur chevalets etni la bride ni aux coups du fouet. C'est ici qu'il placés )aral!lelnent et en échelons sur chaque facefrêt redoubele de patience et de fermeté. Ce vice est du poulailler, de manière quel les poules peuvent y'faéquct a iez le chevaux qui l'on a passé trop die arriver du dehors, et parvenir jusq: e dans les nidsfantaisies, ou qui ont été b s ans raison ni cliser- sans être obligées,de prendre un vol. Chaque rangée
fLef et.' est isolée do l'autre, en sorte que l'on petsans ueunLe cheval vicicux n a aucun attachement pour celui embarras les sortir du local pour les laver ou les bros-quile o il rue et mord toutes les fois qu'il en soi-, et nettoyer ensuite aisément le poulailler.tro ve l'oLc:sion. Ce n'est qu'avec beaucoup de peine Le premier rang se place à un pied à poil près dIoset avec des coups de fouet ppliqués a propos qu'on murs, le second qui sert d'échelon au premier à 8,urt quelquefois a corriger les chevaux vicieux. pouces de celui-ci, et ainsi de suite. Par cette dlispo.treste, ce dèflit est souvent le résultat ées mauvais sition, on peut approcher des nids sans obstacles pourtraitements us que l'effet d'un caricter naturelle- y prendre les oufs, et le. milieu du poulailler restement mauvais. libre et n'est point encombré par la fiente des poules.On ne saurait trop rappeler aux propriétaires de Ainsi, pour procur. erquatre rangs de juehoirs à unchevaux que l'éducation (le ce préeen ux animal de. poulailler, et laisser dans son milieu un'espace libreMande bc-auenp de douceur, le patience, d'habitude, de six pieds pour la coimodité,du service et la salu-mais 'i même temîps le foi meté ; q u'un cheval a as. brité du local, il faudra lui donner dot.ze pieds de lar-rez d'intelligence pour conserver le souvenir (les bons gour ; et si on lui prxoeure une longueu- de vingtetos mauvais tr:siteients ; qdi'une punition injuste pieds, ce poulailler pourra contenir environ cent cin.ti sévère, ou appliquée mal a propos, produit un ef. quante volailles.- (A suivre.)fet tout diterent do celui qu'on en attend ; enfin, queles' meilleurs chevaux se perdent promptement, etque ceux qui sont naturellement vicieux le de- (Apeiue.)

viennent davantage s'ils sont brutalisés, forcés detravail, ou confiés r des gens incapables ( les gou- Police ct travail des al'cilles.ver ner.
A.ux approches du printemps, elles nettoient leurs'-Construction d'un poulailler. ruches, emportent les. couvains avortés, et les mou-

ches mortes, qui sont quelquefois en grand nopmbre
sur le tablier ; rognent et étent aux gâteaux tout cu

Des julcoirs.-On appel le ainsi les barrs trinsver- qui est moisi,, eorompu, -ou trop sec pour contenirsaloè que l'on place daÏfiýun poulailler à une certaine du couvain, du, miel oud.e la. mnatière" à'-t e''le


